
 
Ensemble, revendiquons les Droits des Sans-Papiers 

 
 
Chronique du 16/05/2007 (suite), 17/05/2007 et 18/05/2007 
 
Sans Papiers en Lutte – Chronique n° 18 
 
Bonjour, 
 
Revenons sur la manifestation de soutien aux dépôts de dossiers des jeunes majeurs : 270 
Sans-papiers ont participé à cette manifestation. Heureusement qu’ils étaient là car la 
mobilisation à laquelle on pouvait s’attendre suite à la soirée théâtrale organisée par RESF 91 
n’a pas été à la mesure des espérances. Les Sans-Papiers, eux, n’ont pas de problème à venir 
soutenir les Jeunes. Ils sont pour la régularisation de tous et sont surtout dans une dynamique 
de lutte depuis plusieurs semaines à présent. Dominique et Claire-Lise avaient « encadré » le 
transport, Sylvie quant à elle, était allée récupérer les jeunes pour les acheminer à Evry, le 
temps étant un peu court entre la fin des cours et l’heure de RV. Lynda, chargée des pétitions 
« Occupation » avait dispatché les documents et les tâches à plusieurs. Ils ont récolté un peu 
plus de 250 signatures, rien que dans les trains de Massy à Evry. C’est dire si l’accueil leur a 
été favorable !! 
Les Sans-Papiers sont arrivés à 14h00 en bon rang. Comme cela avait été précisé lors de l’AG 
précédente, ils étaient en soutien et le sont restés. Ils sont donc arrivés et personne n’est monté 
sur le trottoir. La banderole a été dépliée devant la préfecture et ils ont frappé des mains, 
scandé les slogans, joué des djembés et tambours bricolés (ces derniers n’ont pas survécu à 
l’enthousiasme, heureusement on en a d’autres), dansé et chanté. Leur arrivée à l’heure a 
surpris tout le monde. Les grilles de la préfecture étaient grandes ouvertes. Nul n’a songé à y 
pénétrer, ils n’étaient pas là pour ça et en fait, s’en fichait totalement. Le mot d’ordre était de 
rester sur la chaussée et ils sont restés sur la chaussée. Point ! Et puis, les « héros » du jour 
étaient les Jeunes et pas question d’apporter une ombre à leur rassemblement. 
La délégation RESF 91 (sans aucun jeune parmi eux), a pénétré dans l’enceinte de la 
préfecture et en est ressortie je ne sais pas combien de temps plus tard, captivée que j’étais par 
l’ambiance des Sans-Papiers. Ils chantaient et dansaient (jeunes et moins jeunes, magrébins, 
africains d’Afrique noire, turcs, kurdes, etc.) en rond autour des « batteurs », Mostari au 
milieu avec son drapeau CGT sur les épaules et son béret basque (rouge) sur la tête. Il battait 
la mesure et tout le monde allait à son rythme. Jamais, je ne me lasserai de les admirer, et 
pourtant Dieu sait si leur attente est grande à eux aussi… Et puis la délégation est ressortie. 
Pas glorieux le résultat, semble-t-il ! Mais le moral des Sans-Papiers n’en sera pas atteint. 
Nous attendons nos propres négociations. 
Le temps du matin étant plutôt maussade, nous n’avions pas pris d’eau. Mais nous avons eu 
une éclaircie pendant tout le temps du rassemblement et il faisait soif... On prévoira la 
prochaine fois. 
Nous n’avons pas encore récupéré les photos de Mamadou, mais nous avons celles de 
Louisette. Gourou n°1 ne devrait pas tarder à les mettre sur notre blog. 
Ensuite tout le monde s’est dispersé et les Sans-Papiers sont rentrés docilement à « la 
maison ». Comme d’habitude, le repas préparé par Demba les attendait. 



Le soir, l’ambiance était au camping. Sébastien et Maïmouna étaient venus dormir avec les 
Sans-Papiers ainsi que Christiane, Françoise et Cédric. Les matelas gonflables étaient de 
sortie. Cela me rappelait (du côté femmes), les dortoirs de pensionnat ou de villages de 
vacances pour ados. 
 
Jeudi 17 mai : 
Journée de dossiers, fiches de synthèses etc... Un commando est parti à l’UL CGT des Ulis 
pour rapprocher les compléments de dossiers des dossiers initiaux (Sylvie, Claire-Lise, Alain, 
Aminata, Nacer, Louisette, Moncef). C’est un travail fastidieux de fourmis, qu’il convient 
cependant de réaliser avec soin (ah si nous étions dans la régularisation globale, cela 
simplifierait grandement la tâche !), d’autres sont restés à l’église pour les fiches de synthèse : 
Sébastien, Cédric, Jeanne, Christiane, rejoints dans l’après-midi par Mireille et Miranda. On 
voit que ça avance le tableau récapitulatif est passé de 37 pages à 42, mais on n’a pas fini !! 
Le soir, la CNT est venue soutenir les Sans-Papiers en lutte et a déposé un chèque de 100 
euros. Merci à elle. 
Un auvent est monté depuis hier sur le parvis. Mostari pourra s’y abriter et aussi l’eau et le lait 
resteront à l’ombre. Il est vert (et pas très grand) et ne dépare pas la place. Il reste dans les 
tons de la pelouse et des arbres à proximité.  
 
Vendredi 18 mai : 
Toujours les dossiers, toujours les fiches de synthèse. Sylvie, Nacer, Lynda, Claire-Lise, 
Aminata et un autre mandaté travaillent d’arraches-pieds. 
A signaler : Tarek (l’un des mandatés) s’est fait contrôler et arrêter à la gare d’Evry alors qu’il 
venait rejoindre l’église. Il a été relâché et pu lui-même raconter sa mésaventure de ce matin. 
Il nous faut aussi préparer la manif de demain à Massy. Notre banderole est trop large et il 
nous faut en confectionner une autre, plus adaptée à circuler dans les rues pas toujours très 
larges de Massy. Pas de soucis, les Sans-Papiers sont des pros à présent ! 
Bien entendu, pas encore eu le temps de récolter un témoignage. Mais c’est comme pour les 
Sans-Papiers avec leurs régularisations : « Tout le plaisir est dans l’attente ». 
 
Les rendez-vous prévus :  
Samedi 19 mai : RV 10h00 à l’église pour se rendre en cortège rue Gabriel Péri (Permanence 
du député). Une délégation sera reçue à 11h00. 
Dimanche 20 mai – 14 h00 : Assemblée Générale 
 
 
Solidairement, 
 
Les Sans-Papiers en lutte. 


